RÉGLEMENS 


Pour les Compofitions générales clés PRIX 
de ÏUniversité. 


to -\TU L ne fera admis k compofer, s’il n’eft Ecolier étu- 

l\j diant aéluellement dans un des Collèges de l’Uni vér¬ 
ité, au moins depuis le commencement du Carême , & s’il 
n’eft compris dans la Lifte que fon ProfefTeur aura remife à 
M. le Recteur. 

2°. Les ProfefTeurs auront foin de ne mettre dans leurs Liftes 
que ceux de leurs Ecoliers qu’ils croiront en état de compofer 
avec diftinétion, relativement k'I’efpéce de Compofition pour 
laquelle chacune de leurs Liftes fera dreffée , conformément 
a u Mandement de M. le Reéfeur. 

3°- Ils marqueront exactement les noms de Baptême 6c de 
famille de ces Ecoliers ; 6c, en Rhétorique feulement, ils y 
ajouteront la qualité de V É T É R A N } pour ceux qui auront 
e ffe<5Hvement cette qualité. 

4 0 • Les Maîtres chargés rie préfider aux Compofitions , fe 
rendront aux Mathurins à fept heures du matin. Les Ecoliers 
compofans s’y rendront aufîi à pareille heure ; 6c après y avoir 
e ntendu la Meffe, ils palferont dans le Cloître. 

5°. La matière de Compofition fera envoyée par M. le Rec- 
te ur, fous une enveloppe cachetée, avec les Liftes fignées des 
ProfefTeurs. L’un des Maîtres, étant k la porte de la Salle des 
■Aflemblées de l’Univerfité, appellera les noms des Compofans, 
conformément à ces Liftes : 6c s’il fe trouvoit quelques Eco- 
liers qui n’y fuftfent pas compris, ils feront renvoyés. L’autre 
Maître étant dans la Salle, arrangera les Ecoliers k mefure qu’ils 
feront appellés , obfervant, autant qu’il fera pofïlble, ae ne 
point mettre ceux du même Collège les uns près des autres. 

6°. Les Ecoliers compofans auront foin d’être munis d’en¬ 
cre , de plumes 6c de papier, en forte qu’ils ne foient point 
obligés d’interrompre leur Compagnons, pour leur rien em¬ 
prunter. 

7°- Us n’apporteront aucuns Cahiers manuferits de quelque 













efpéce que ce foit , pas meme les Devoirs corrigés qui leur 
ont été dictés dans leurs ClalTes. 

8°. S’ils apportent des Livres, ce ne doit être que des Livres 
claffiques. Ils s abftiendront fur-tout d’apporter aucun Poète 
Latin moderne, ni aucun Recueil imprimé de Pièces, foit de 
Profe,- foit de Vers. Ils pourront fe fervir de Dictionnaires, 
mais dans la Compofition en Vers, ils ne pourront fe fervir 
d autres que du Regia Parnajji ou du Gracias ad Parnafjum. 

9 °^ Ils mettront au haut de leurs Copies, leurs noms de 
Baptême & de Famille, celui de leur Pais , de leur Collège, 
de leur Claffe, & la qualité de la Compofition. Les Vétérans 
de Rhétorique y ajouteront leur titre de Vétéran. S’ils font obli¬ 
gés d’écrire fur le revers , ils auront attention de laiffer en 
blanc tout le haut de la page qui répondra à l’endroit où ils 
auront mis leurs noms & leurs qualités. 

io°. Quand ils auront fait leurs Copies , ils les remettront 
entre les mains des Maîtres qui feront préfens ; & ceux-ci les 
remettront entre les mains de M, le Reéteur, auffi-tôt après 
la Compofition. Les Copies qui ne feront point écrites affez 
correctement pour pouvoir être lues par les Examinateurs, 
feront mifes au rebut. 

11°. Tous les Ecoliers compofans feront fournis à l’autorité 
des Maîtres chargés de les garder, &: leur obéiront. Ils obfer- 
veront le filence ôc la moderne convenables | ôc fi quelques- 
uns d’entr’éux caufoient le moindre trouble , les Maîtres le* 
renvoyeront fur le champ. 

12°. Si quelques befoins les obligent de fortir de la Salle ; 
ils en demanderont la permiffion aux Maîtres, qui les feront 
conduire par le Domeftique, 

i 3°. Dans les Compofitions de Vers & d’Amplification , 
les Maîtres ne recevront point de Copie paffé fix heures du 
foir, & dans les autres Compofitions paffé quatre. 

14 0 . Dans tous le tems que les Ecoliers pafferont aux Ma- 
thurins, foit dans le Cloître , foit dans les Cours , avant ou 
après la Compofition, ils feront modeftes, & prendront bien 
garde de donner lieu à MM. les Religieux de fe plaindre d’eux» 

i 5°. Lorfque les Ecoliers feront entrés dans la Salle, per- 
fonne ne fera admis à leur parler, même fous prétexte de leur 
apporter de la nourriture, dont ils auront foin de fe pourvoir 
auparavant. 














